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Secretaire ; M. le Prof. H. Veillon

P.-B. Huber. Influence de la conductibilitö atmosphörique sur la conducti-
bilitö du corps humain. — A. Hartmann. Sur un modöle de l'atome du

Lithium. — Pierre Weiss. Grand ölectro-aimant de laboratoire. — K,
Beck. L'önergie d'aimantation des cristaux de fer. — A. Piccard. a)
Methode de mesure pour la determination de l'aimantation en fonction de la
temperature et du champ ; b) Origine de l'Actinium. —M. Wolf'ke. a) Sur

un nouveau rayonnement secondaire des rayons canaux ; b) Nouvelle

lampe de quarz. — J. Brentano. Recherches spectrales sur les rayons
Röntgen. — A. Hagenbach et E. Frey. Recherches spectroscopiques
sur la decharge annulaire sans electrode produite par des oscillations
electriques. — E. Meyer, a) L'experience de Wilson k une temperature
inferieure k 0"; b) Sur la formation des rayons cathodiques. — H. Grei-
nacher. a) Recherches sur des cellules de selenium avec du courant alter-
natif; b) Batterie k haute tension. — K.-W. Meissner. Sur les rögula-
rites presentees par le spectre du neon. — D. Korda. Experience d'Eötvös

pour mettre en evidence la rotation terrestre.

P.-B. Huber (Altorf). — Influence cle la conductibilite
atmospherique sur la conductibilile du corps humain.

Sollicite par M. le Directeur Muller de l'Institut Salus de Zurich,
d'etudier l'influence de l'electricite atmospherique sur le corps
humain, l'auteur a fait des experiences durant 18 mois sur plus
de 200 jours differents avec un certain nombre de jeunes gens de
14 ä 15 ans. Pour obtenir de bons resultats, il est important de
tenir compte du g-enre de vie des individus et des heures de la
journfte oü Ton fait les observations. Comme il s'agissait ici des
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el6ves d'un mtoe internat, le genre de vie etait le mtoe pour
tous ; le moment des observations avait ete fixe entre 5h. et 57s h.
de l'apres-midi. La conductibilite de l'atmosphöre etait determinee

par la methode connue de la dispersion avec l'electrom^tre de

Wulf, tandis que ceile du corps humain etait indiquee par un
galvanometre a miroir, le corps formant resistance dans un cou-
rant galvanique produit par une tension de 1 volt.

Les resultats des recherches sont les suivants :

1. Si les individus etudies ont de la dispersion, ils ne sont pas
propres aux recherches ä cause des oscillations du courant.

2. Apr6s des marches fatigantes ou des jeux mouvement6s, il v
a egalement des oscillations telles qu'un bon resultat est exclu.

3. Apr6s des jeux moderns, les oscillations durent de 5 a 7

minutes ; ensuite la marche est normale et tranquille.
4. D'une fagon generale, la conductibilite du corps humain

augmente avec celle de l'atrnosphere, et inversement, de sorte
qu'on peut dire que les deux conductibihtes ont une marche
parallele.

L'auteur n'a constate des exceptions qu'avant et pendant le

föhn, pendant des orages et des chutes de neige, en general, lors-
qu'il y avait de fortes perturbations dans l'etat electrique de l'air,
toutefois avec un eleve seulement.

Dans des conditions normales, le courant ä travers le corps
decroit peu a peu pendant les 15 minutes que dure i'observation.
Dans les exceptions signalees, il se produit au contraire une
augmentation du courant, et cela un ou deux jours avant l'apparition
du föhn (orage et chute de neige egalement) d'une fagon suffi-
samment reguliere pour qu'on puisse predire le föhn un ou deux
jours ä l'avance. Le nom de « maladie du föhn » semble ainsi
justifiee. La diminution de courant provient d'un contre-couranl
qui prend naissance dans le corps et s'oppose au courant de la
batterie. L'accroissement exceptionnel constate provient d'un
extracourant produit par le corps et ayant möme sens que celui
de la batterie. II appartient aux physiologistes d'indiquer la cause
profonde de ces courants.

A. Hartmann (Aarau). — Sur un modele de I atome du
Lithium.

II a paru recemment dans les Münchener Berichte un travail
de M. Sommerfeld, ou cet auteur parvient ä une formule spec-
trale pour le lithium, basee sur la theorie de Bohr, qu'il a elar-
gie. Dans cette theorie, on fait entre autres l'hypothöse que les
deux electrons interieurs se meuvent sur un cercle autour du

noyau, dont les dimensions sont supposees petites par rapport a
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